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Bienvenue à la fête
DU CERF ET
DE LA CREVETTE

Chers lecteurs,
à cause d'un problème technique
indépendant de notre volonté, la
sortie de votre Echo de
Boulouparis N°4 a dû être décalée.
Nous vous présentons toutes nos
excuses et espérons que vous
prendrez malgré tout plaisir à
découvrir ce nouveau numéro 
de votre bulletin municipal.
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LA PHOTO DU MOIS
La pose de la première pierre de la future MAS, maison d’accueil spécialisée, s’est
déroulée le 18 janvier en présence de tous les partenaires et intervenants.

Bonjour  
à tous,

Dès ma prise de fonction au mois de mai 2020, je me suis fixé pour
priorité d’améliorer vos conditions de vie à Boulouparis en planifiant,
pendant toute la durée de mon mandat, des investissements impor-
tants en termes d’équipements. Tout en consacrant un budget
significatif à l’entretien de la commune (routes, bâtiments…) et ce,
malgré les conditions climatiques difficiles, les projets structurants
votés à l’unanimité par le conseil municipal visent à rattraper le retard
accumulé depuis plusieurs années. Cet effort collectif permettra d’of-
frir à nos enfants et petits-enfants une ville plus agréable à vivre
aujourd’hui et demain.
En effet, faute de débouchés professionnels dans la commune, vous
êtes plus de 40 % d’actifs à travailler à l’extérieur. Je souhaite réduire
ce pourcentage et créer plus d’emplois dans la commune afin d’y
gagner en sécurité et en confort de vie. Pour y parvenir, tout en
conservant notre identité broussarde nous devons accompagner le
développement de notre commune en accueillant de nouveaux projets
économiques publics et privés.
Défendre cette vision et ces projets prend du temps et requiert de
l’énergie, mais j’ai la conviction que c’est essentiel pour notre avenir !
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Sur le plan sanitaire, je connais vos préoccupations vis-à-vis de l’offre
de médicaments à Boulouparis. Actuellement, ce service privé ne
répond pas aux attentes de la population et vous êtes nombreux à
m’en faire part. Sachez que j’ai entamé une série de discussions avec
les acteurs concernés au niveau local comme au niveau territorial afin
de trouver une solution. Je m’efforce de faire en sorte que notre phar-
macie de Boulouparis puisse être à la hauteur de vos attentes.
Les grands projets que j’ai initiés, dont ceux axés autour de la santé,
répondent à ce besoin et permettent de lancer un signal positif aux
entrepreneurs et investisseurs. Chaque projet fait l’objet d’études de la
part de nos services et de nos partenaires spécialisés parmi les meil-
leurs en Nouvelle-Calédonie. Chacun de ces projets pourra générer des
dizaines d’emplois directs et indirects.
En 2022, les études font place aux travaux… (La suite dans le dossier
spécial page 11) 
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NOTRE COMMUNE AU FIL DES MOIS
Retour sur les principaux temps forts en textes et en photos.

MAS
Coup d’envoi de la future MAS, maison
d’accueil spécialisée, route de Tchiné. La
cérémonie de pose de la première pierre, en
réalité une petite structure en bois, s’est tenue
le 18 janvier. Acteurs du projet et partenaires
institutionnels ont répondu à l’invitation. 

Présentation du projet à Philippe Blaise, vice-
président de la province Sud, puis à Thierry
Santa, membre du gouvernement, en charge
notamment du bien vieillir et du handicap.

Un autre grand moment qui a marqué la
cérémonie : la coutume.

Concours de pêche
Même si les prises n’étaient pas trop grosses, le
concours de pêche organisé par Wilfried Hons, début
mars, a récompensé tous les participants, avec un lot
d’une valeur de 50 000 F pour le 1er prix. 

Mardi gras
Les animations du Mardi gras ont battu leur plein le 1er mars au centre socioculturel.
Comme toujours, dans la joie et la bonne humeur avec, notamment, les tours de magie de
Guy Raguin.  

Les plus beaux costumes ont été récompensés. Marin et danseuse de cabaret chez les
adultes, fantôme, sorcière et princesse wallisienne chez les petits. Bravo ! 
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EXPO 
Du 1er au 18 février, l’exposition
« Nous, femmes et guerrières de
la vie » rendant hommage aux
femmes atteintes d’un cancer
du sein s’est tenue à la mairie.
De très beaux clichés, pleins
d’espoir ! 

Rentrée
Le 14 février, c’était la rentrée
pour les écoliers de Daniel-
Mathieu et les moyennes et
grandes sections de la
maternelle Marthe-Bourgine,
les petites sections ayant dû
attendre le 16. La maternelle de
Nassirah a fait sa rentrée le 15.

Vos élus et agents à
votre écoute à Tomo
Le maire, les élus et les agents vous
attendent en permanence municipale à la
maison des associations de Tomo une fois
par mois. Pour connaitre les dates,
contactez le service Proximité.

Triathlon
Le triathlon Jérémy-Broutté, à Bouraké, s’est couru le 12 mars sous un très beau soleil,
enfin ! Charlotte Robin est arrivée première chez les femmes et Mathieu Szalamacha,
premier chez les hommes, suivi de Patrick Vernay.
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Le plein
d’activités 
pendant les
vacances ! 
Pour occuper les enfants de 3 à 13
ans, la maternelle Marthe-Bourgine
avait organisé toutes sortes d’ateliers
ludiques sur le thème du carnaval,
du 17 janvier au 4 février. 
Du côté de la Bibou, ukulélé et des-
sin étaient aussi proposés. 

Après la cérémonie de la pose de la première pierre (lire page 4), une réu-
nion d’information s’est tenue l’après-midi au centre culturel du village,
par petits groupes, en raison des restrictions sanitaires. Trois thèmes
étaient au programme : une présentation de la future MAS, maison d’ac-
cueil spécialisée, des métiers avec le témoignage d’un professionnel, sans
oublier les différentes formations. 
Première structure d’un pôle de santé sur six hectares à Boulouparis et centre
d’hébergement pour les personnes lourdement handicapées, la MAS devrait
être sortie de terre fin juin 2023. Pour ce faire, une parcelle a été vendue par
la mairie au CHS Albert-Bousquet. La gestion de cet établissement de 42 lits
sera confiée à l’association de coopération sociale et médico-sociale. Sui-
vront d’ici trois ans, un Ehpad avec 80 lits et une crèche, des cabinets
médicaux et une résidence d’autonomie pour les personnes autistes. 
Côté débouchés, une cinquantaine d’emplois au total seront créés pour le
bon fonctionnement de la MAS. Une vingtaine de postes d’auxiliaire de
vie sont à pourvoir avec des formations en partenariat avec la Direction
provinciale de l’emploi et du logement, la Direction de la formation pro-
fessionnelle, l’association et la mairie. 

50
emplois créés

42
lits disponibles

La mairie, l’office de tourisme ainsi que les pro-
fessionnels du tourisme de Boulouparis étaient
présents à la foire du Pacifique du 3 au 6 février,
à Nouméa. Une belle occasion de valoriser les
atouts de la région, à seulement une heure de
la capitale, et de présenter les nombreux pro-
duits et activités sur terre ou sur mer. 

L’éducation, une priorité
Plus d’une cinquantaine de parents d’élèves se sont retrouvés
à la mairie, le 4 mars, pour découvrir les actions municipales
en faveur de l’enseignement et des enfants de la commune.
L’occasion pour le maire et Valérie Trahan, L’adjointe en
charge de l’enseignement et des activités périscolaires, de
présenter par ailleurs les partenaires et le personnel associés
à la commune. Parmi les nouvelles activités et les services
améliorés, l’accompagnement à la scolarité, un centre de loi-
sirs, l’amélioration de la cantine, des bus gratuits pour la
piscine, la création d’un club photo, la sécurisation des
écoles ou encore la lutte contre le décrochage scolaire (lire
également page 8).

Opération séduction 

à la foire 
du Pacifique

721 millions de francs dont 90 accordés
par le gouvernement, 40 par la province
Sud, 56 par le CHS et 50 millions CPF
de viabilisation pris en charge par la
mairie, le reste est financé grâce à un
prêt auprès de l’Agence française de
développement.
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Une journée compètement
« branchée »

Bientôt 
10 bornes 

de recharge
électrique

Un geste fort
pour le 8 mars

Afin de célébrer la Journée interna-
tionale des droits des femmes, le 8
mars, le protocole SOS écoute a été
signé à Boulouparis entre la mairie,
l'association coopérative sociale et
médico-sociale, Boulouparis Solida-
rité et la gendarmerie. Ce dispositif
s’inscrit dans la lutte contre les vio-
lences faites contre les femmes (et
les hommes). 

Numéro d’urgence : 05 30 30

Dans le cadre de la 17e Journée de l’électromobilité, les
acteurs de la filière se sont retrouvés à Boulouparis le 17
février, à l’initiative du SIVM, syndicat intercommunal à
vocation multiple, Sud. L’objectif de cette opération visait
avant tout à valoriser les atouts des véhicules électriques, deux
ou quatre roues. Au programme, des animations à destina-
tion des élus, des experts et du grand public, des ateliers, un
colloque ou encore un débat. Le maire, Pascal Vittori, et
Christopher Gygès, membre du gouvernement en charge
notamment de la relance économique, sont aussi intervenus.
Par ailleurs, les visiteurs ont pu venir se renseigner et…
essayer des véhicules électriques et hybrides rechargeable.
Car, et c’est aussi un enjeu du SIVM Sud, dix bornes de
recharge électrique entre Païta et Moindou vont être instal-
lées prochainement, un carport solaire et un hub
d’infrastructures de recharge pour véhicules électriques à
Boulouparis ! 

Vaccination 
contre le Covid
En réponse à la demande des Bou-
louparisiens, le 24 février, deux
vaccinodromes ont été installés : à
Kouerga et dans l’ancienne cantine
du village. Les personnes ont ainsi
pu recevoir leur première, deuxième
ou troisième dose. 

Haro sur 
le bulbul
La lutte contre le bulbul se poursuit
Le programme pilote d’éradication
du bulbul, une espèce envahissante,
affiche des résultats encourageants
avec 51 spécimens tués et est étendu
sur la zone Tontouta village et aéro-
port où deux nouveaux prototypes de
piège, conçus par le Conservatoire
d’espaces naturels et l’Institut agro-
nomique néo-calédonien seront
testés. 
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Annulées deux années de suite
avec la crise sanitaire,
l’emblématique Fête du cerf et de
la crevette a fait son retour le
samedi 7 mai à l’hippodrome de
Boulouparis. Une journée au lieu
de deux avec néanmoins plein
d’animations et de nouveautés. Le
public était au rendez-vous.

ACTU  CTUAACTU                      

Valoriser les savoir-faires 
Rendez-vous des producteurs locaux, événement phare de la commune
de Boulouparis, la Fête du cerf et de la crevette se veut aussi une vitrine
de l’esprit 100 % broussard avec une valorisation des savoir-faire dans
une ambiance unique, typique. Au total 145 exposants ont fait le dépla-
cement.

Aux côtés des crevettes proposées par la ferme aquacole « Aigue
marine » et des spécialités de viande de cerf préparées par des profes-
sionnels, les visiteurs ont pu trouver des produits maraîchers et
d’artisanat local, de quoi faire ses emplettes et régaler les papilles, et
bien d’autres choses ! Comme souvent, le réseau Bienvenue à la ferme
a répondu présent et occupé plusieurs stands avec des produits de ses
adhérents : charcuterie, confitures, sirops, vanille, vannerie, plantes…
Sans oublier sa mini-ferme et ses volailles d’ornement.

C’est un grand soulagement pour la mairie,
coorganisatrice, son partenaire Boulouparis
événements ainsi que tous les exposants : la
traditionnelle fête de la commune, la 24e édition, s’est tenue, après cette
pause forcée en 2020 et 2021 pour cause de crise sanitaire. « Nous
avons retenu un format d’une journée au lieu de deux, cette année.
La fête s’est bel et bien tenue le samedi 7 mai, de 9 heures à 21
heures, à l’hippodrome de Boulouparis. Et le vœu de tous les élus
est de renouer avec cette ambiance agricole et familiale, après
deux années sans », se réjouissait Brigitte Clarisse, vice-présidente de
la commission « culture », à la veille de l'événement.. 
Car la Fête du cerf et de la crevette séduit et a vu passer jusqu’à 15 000
visiteurs au fil des années, de la région de Boulouparis, bien sûr, mais
aussi de Nouméa ou encore de Bourail. « Nous attendons un public
nombreux même sur cette seule journée, d’autant plus que toutes
les restrictions sanitaires ont été levées et qu’il n’y aura donc pas
de pass ni de port du masque pour y accéder », nous disait l’élue
municipale. 
En effet, avec 10 000 visiteurs sur cette seule journée, les organisateurs
sont satisfaits.

5
tonnes de
crevettes
prévues pour la fête

Fête du cerf et de la crevette  
ambiance 100 %
broussarde
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Des animations 
et un spectacle en ligne
Une place était aussi accordée au concours de course en sac,
avec de nombreux lots à gagner, à un lancer de claquettes et bien
d’autres surprises…  Pour se restaurer, là aussi tout était prévu
entre les différents stands et la buvette de l’hippodrome, sans
compter les nombreuses dégustations gratuites. Enfin, la journée
s’est clôturée avec l’élection de Miss et Mister Boulouparis, orga-
nisée par Miss et Mister JNC. Le public a choisi Jason Moisson
et Shaina Jean-Baptiste, dite «Doudoute», pour représenter la
jeunesse de Boulouparis à l'élection de Miss et Mister JNC

Des retombées 
économiques
Au-delà de l’aspect festif, l’événement est un sacré « plus » pour
la commune de Boulouparis d’un point de vue économique et
touristique. Pour les producteurs de la région, le retour de la fête
communale est un vrai bol d’air qui a permis de présenter la
grande variété de leurs produits sur le site. L’événement profite
aussi aux structures touristiques de la région. « Les visiteurs
n’hésitent pas à passer le week-end complet à Boulouparis,
dans un gîte ou une chambre d’hôte. C’est une des meilleurs
façons de (re)découvrir les nombreux atouts de notre com-
mune », conclut Brigitte Clarisse. 

La mairie et l’association lancent
un appel aux bénévoles pour ren-
forcer l’équipe organisatrice et
installer le champ de foire. Un
travail de titan afin que l’événe-
ment soit réglé comme du papier
à musique. Le jour J, les bénévoles
sont mis à contribution pour
aiguiller le public, notamment
sur l’aire de stationnement, les
renseigner. Si vous êtes intéressé
pour participer à l’organisation de
la prochaîne édition en 2023,
n’hésitez pas à vous rapprocher de
la mairie. 

EN 2023
bénévoles 
bienvenus !

Jean-Paul Ruze,

toujours fidèle 
au poste
Président de l’association Boulouparis événements
depuis 26 ans, ancien élu municipal durant près de
deux décennies, à 80 ans, Jean-Paul Ruze est toujours
aussi engagé dans la traditionnelle fête de la com-
mune. Et pour cause : il en est tout simplement le
fondateur. «  À la base, la fête a été créée pour valo-
riser la première ferme aquacole du territoire,
installée à Boulouparis, et le premier élevage de
cerfs, une filière dont j’étais en charge à la province
Sud, d’ailleurs. Avec le maire de l’époque, Alain
Lazare, nous nous sommes dit que c’était le
moment de se lancer, c’était en 1996 », se souvient-
il. Pas de chance cependant, car les stands se sont tous
envolés la veille de l’ouverture de la fête à cause d’un
gros coup d’ouest. « Cela ne nous a pas empêchés de
recommencer ! » Aujourd’hui, les temps sont plus dif-
ficiles, car « le bénévolat n’intéresse plus grand
monde », déplore-t-il. L’association qui comptait une
trentaine de membres à ses débuts ne fonctionne plus
qu’avec une poignée de personnes, « les plus moti-
vées », mais est heureusement soutenue par la mairie.
« Il y a cinq à six mois de préparation et nous man-
quons de bénévoles. Heureusement que la mairie
met à notre disposition des personnes pour nous
aider. On essaie de garder la niaque, malgré
tout ! »

Chapeau bas, Monsieur Ruze !
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ACTU  CTUAACTU                      

Comme annoncé lors de la réunion avec
les parents d’élèves début mars (lire page
6), certaines prestations dans les écoles
ont été reconduites, voire renforcées. 
De nouveaux prestataires ont aussi été
choisis. 
Pour y voir plus clair, un récapitulatif des
actions municipales pour continuer à
améliorer le confort des enfants dans les
établissements scolaires. 

Les nouveaux marchés conclus par la mairie au service

de la vie quotidienne

Prix du repas 
à la cantine  

749F
depuis le 1er avril.

Aides maternelles 

Pour mieux encadrer les plus petits, les équipes ont
été renforcées et des heures rajoutées.

Centres de vacances et de loisirs

Ils sont tous reconduits cette année. Par ailleurs, un
bus sera mis à disposition gratuitement par la mai-
rie pour les sorties, à la piscine, par exemple.

Cantine

La qualité aussi bien alimentaire qu’en termes de
confort est en constante amélioration, d’année en
année. Parmi les mesures phare, il y a moins d’en-
fants par service et davantage de temps pour
manger et de nouvelles règles éducatives pour que

ce moment se déroule dans le calme.
Par ailleurs, une commission d’élus, des associa-
tions de parents d’élèves, cantinières, diététiciens
se concerte sur les menus proposés toutes les sept
semaines par le traiteur agréé Fin Gourmet.
Le prix par repas est de 749 F à compter du 1er avril,
soit 178 F de moins que le tarif proposé en commis-
sion d’appels d’offres en janvier. 

Équipement et travaux

Certaines classes ont reçu de nouvelles tables, une
opération qui se poursuivra dans d’autres classes en
2023. Côté travaux, le réfectoire de l’école de Nas-
sirah sera mieux protégé des intempéries, pour un
meilleur confort des enfants et des enseignants.
Enfin, les écoles de la commune seront de plus en
plus belles grâce à la plantation d’arbres. 

10 entreprises
retenues
représentant 
30 emplois
32 millions
de prestation / an

7 entreprises de
la commune
représentant 
25 emplois
23 millions
de prestation / an

4 entreprises
en tribu
représentant 
9 emplois
7 millions
de prestation / an

Vie des écoles : amélioration continue

Espaces verts :
priorité aux prestataires locaux et à la proximité
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Un budget 2022 

principalement consacré aux travaux 

En 2022, les projets
créent de l’emploi !

Le wharf de
Bouraké
Les travaux du wharf de Bouraké
ont démarré. Cela améliorera
l’usage du site pour les Bouloupa-
risiens et l’offre commerciale des
prestataires touristiques. 
Les travaux de sécurisation du
wharf de Tomo ont débuté et se
poursuivront.

Les investissements à Boulouparis depuis
2021 sont nombreux et entrent cette
année dans leur phase concrète. Cette
année, les chantiers permettront de créer
des dizaines d’emplois.

38
millions
DE FRANCS
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BUDGET 2022

La maison d’accueil spécialisée (MAS)
est en cours de construction. Cette
année, la commune a injecté près de 30
millions de francs auxquels s’ajouteront
20 autres afin de viabiliser le site. Cette
structure privée comptera 50 emplois
durables dont une partie sera progressi-
vement pourvue par des personnes de la
commune. Des projets privés d’Ehpad
ainsi qu’une crèche sont également en
réflexion, et une résidence pour per-
sonnes autistes est en cours d’étude. |
800 millions de francs issus du privé
sont consacrés à la MAS dont plus de
50 millions de francs de la mairie
concernant les réseaux de viabilisation.

Le pôle santé sort de terre !

20
millions
DE FRANCS

La base nautique de Bouraké

Les premiers équipements de la base nautique de Bouraké
devraient être opérationnels au plus tard au cours du 1er tri-
mestre 2023. Les clubs et prestataires nautiques pourront
développer leur activité. 
Suivront d’autres travaux d’équipement en 2023.

50
millions
DE FRANCS
injectés par la mairie

La traversée 
de Tomo

Les travaux de sécurisation et d’amé-
lioration du nord de la traversée de
Tomo (tranche A et B) démarrent
cette année.
Suivra en 2023 la création de la place
publique au centre de Tomo. Ces tra-
vaux offriront une meilleure visibilité
aux commerçants.

25
millions
DE FRANCS
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Un wharf plus fonctionnel
Bouraké

« Avec trois mises à l’eau actuel-
lement, utilisées par les
plaisanciers de la zone, mais
également ceux du grand Nouméa
et par les taxi-boats, la capacité
d’accueil du wharf de Bouraké est
saturée. Sa réorganisation vise à
gérer ces trois flux d’usagers pour
apporter beaucoup plus de flui-
dité dans l’utilisation du site »,
explique Nicolas Rafecas, gérant de
Littoralys, le maître d’œuvre du
chantier. 
« Ainsi les travaux ont trois objec-
tifs : optimiser la plateforme
existante, en augmentant la capa-
cité du parking, améliorer la mise
à l’eau avec une zone de manœu-
vre plus large et un ponton
d’accostage flottant modulaire de
45 m et apporter une valeur tou-
ristique au site avec un belvédère
donnant sur le lagon et la man-
grove.
Ce chantier, débuté en février par
le terrassement et qui se poursuit
avec la conduite d’eau, les par-
kings et le ponton, est
particulièrement optimisé, afin de
réussir, avec le budget consacré, à
rénover et optimiser l’utilisation
des lieux. »

Ce projet d’optimisation du wharf est également
dimensionné pour intégrer les projets 
(port à sec de 70 places, hôtel Puen…)

20
millions
DE FRANCS

Une caserne de
pompiers

Des travaux de terrassement démarrent
à l’entrée Sud du village de Boulouparis :
il s’agit de la future caserne de pompiers
du SIVM sud qui accueillera également
un cabinet médical d’urgence. Le mon-
tant de l’investissement s’élève à 400
millions de francs dont une contribu-
tion de la mairie à hauteur de 20
millions.
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BUDGET 2022

Des projets

privés
sortent de

terre également 
et d’autres
suivront… 

De nouveaux espaces
commerciaux
Une station-service supplémentaire ainsi que des espaces
commerciaux sont en cours d’achèvement à l’entrée nord du
village de Boulouparis. Par ailleurs, le complexe commercial
a été repris et sera développé, un nouveau commerce de
détail a ouvert ses portes.

Un port à sec
Un port à sec ouvrira prochainement ses portes à Bouraké.
Plusieurs emplois seront créés. Cet équipement apportera un
nouveau service aux habitants de Ouaménie et de Bouraké.

« Tous ces projets montrent le
dynamisme de notre commune
quand partout ailleurs sur le
territoire, le moral des entrepreneurs
est morose. Maintenons le cap que
nous nous sommes fixé et
poursuivons le développement
raisonné de notre commune. » 

Jean-Michel LAVAL, conseiller délégué en charge du développement économique

La MAS  
une livraison mi-2023

La SIC (Société immobilière de
Nouvelle-Calédonie) est le maître
d’ouvrage de la maison d’accueil
spécialisée. Sur le terrain, elle a
confié les travaux à la société bou-
louparisienne ACGM et ses
partenaires : « Avec un démar-
rage au 31 janvier pour une
durée prévisionnelle de 18 mois,
la MAS devrait être livrée aux
environs de juillet 2023,
annonce Stéphane Laugé, chef du
service opérations chez la SIC.
Après un mois de mise en place
du chantier, ACGM a débuté par
la pose des pieux de fondation.
Une fois ce travail d’implanta-

tion terminé, suivent les plan-
chers en bois (préfabriqués en
atelier), la charpente, le bar-
dage et la plâtrerie. Le second
œuvre prendra le relais à partir
de juin prochain : plombiers,
électriciens, plaquistes, pein-
tres, menuisiers, etc. se
succèderont pour finaliser la
préparation des lieux. » L’opéra-
tion terminée, le centre hospitalier
spécialisé Albert-Bousquet louera
les locaux à la SIC, pour les mettre
à la disposition de l’association de
coopération sociale et médico-
sociale qui assurera la gestion et le
fonctionnement de la MAS.
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Si Anne Perrier a été nommée DAF de la mairie de Boulouparis, poste qu’elle
occupe depuis le 1er février, ce n’est pas par hasard. À 52 ans, issue de la fonction
publique territoriale, elle a occupé plusieurs postes à la fois dans les finances
publiques et privées, mais également dans les ressources humaines, et est
aujourd’hui rodée à ce type de mission. Et pourtant, elle aspirait à un changement
d’environnement personnel et professionnel, et c’est donc la première fois qu’elle
travaille en commune et, de surcroît, en Brousse. « L’approche est double pour
moi. Bien sûr, c’est une nouvelle expérience professionnelle, mais surtout, je
redécouvre l’ambiance broussarde et la proximité avec la population que j’ai
connues dans mon enfance, ayant grandi sur les sites miniers de la côte Est.
J’aime échanger, partager et être en lien avec les administrés et, bien sûr, les
élus. C’est très enrichissant et valorisant de participer à la vie d’une com-
mune et de voir ses projets se concrétiser au plus près », explique-t-elle.
Préparation, exécution, clôture, suivi, contrôle et analyse des différents budgets
annuels, gestion des ressources humaines dans son ensemble (recrutement,
contractualisation, rémunérations, absences diverses notamment), encadrement
et accompagnement des collaborateurs-trices, réflexion et mise en œuvre de pro-
jets divers, etc. Les champs de réflexion et d’intervention sont multiples avec
également le soutien et l’accompagnement de l’exécutif communal dans le choix
des différentes orientations stratégiques et financières des projets portés, quel que
soit le domaine. 

Privilégier la concertation

« Anne nous apporte tous les éclairages et les idées nécessaires pour la
concrétisation des projets et j’avoue qu’elle est d’une grande aide, en tout cas
pour moi qui découvre le monde municipal », reconnaît Fabienne Santacroce.
Cette Boulouparisienne d’adoption de 60 ans s’est lancée dans l’aventure muni-
cipale en 2020. Celle qui préside la commission finances est quasiment sur tous
les fronts et intervient aussi dans les secteurs de la culture, la santé, l’hygiène-
sécurité-environnement, le social. En tant que primo-élue, elle apprécie cet
accompagnement et le fait de pouvoir travailler en tandem dans le suivi des pro-
jets avec toujours un regard sur le terrain. « C’est un mécanisme qui fonctionne
bien, quelle que soit la commission concernée. Car au fond, tout est imbri-
qué : il faut optimiser le budget, les investissements tout en gardant à l’esprit
le jeu d’équilibre. Surtout en ce moment, où les économies de rigueur », sou-
ligne-t-elle. Avec une finalité : « placer les administrés au cœur des
préoccupations ». 

Bio express
Anne Perrier

Calédonienne d’adoption depuis son
plus jeune âge, Anne est entrée dans
la fonction publique territoriale à 21
ans, son BTS d’informatique de ges-
tion en poche, et ne l’a jamais
quittée. Elle y a occupé différents
postes, que ce soit dans des direc-
tions de la Nouvelle-Calédonie
(budget et affaires financières, direc-
tion des services fiscaux), des
établissements publics locaux (centre
hospitalier spécialisé Albert-Bous-
quet, Institut de formation des
maîtres de Nouvelle-Calédonie) ou
bien encore plus récemment, au sein
de la province Sud, à la direction de
la culture, de la jeunesse et des
sports. 
Désireuse de compléter ses connais-
sances, mais également d’acquérir
de nouvelles compétences, Anne a
préparé et obtenu en 2016 un master
de management opérationnel pro-
posé par l’Essec Business School.
Toutes ces connaissances et compé-
tences lui permettront, espère-t-elle,
d’appréhender au mieux ses nou-
velles fonctions au sein de la mairie
de Boulouparis en se mettant au ser-
vice de cette collectivité, de ses élus
qui ont placé leur confiance en elle
et de ses administrés.

D’un côté, Anne Perrier, directrice administrative et
financière de la mairie (DAF). De l’autre, Fabienne
Santacroce, conseillère municipale déléguée en
charge des finances. Les deux femmes, qui se
concertent régulièrement dans le cadre de leurs
fonctions, ont une même approche : travailler de
concert pour s’investir pleinement en faveur de la
commune. 

2 FEMMES, 
CO-PILOTES 
DU BUDGET
COMMUNAL 
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aK Boat

L’esprit d’entreprendre n’attend pas le nombre
des années. Kelvyn Cheval, 27 ans, et Aurélia
Morelli, 34 ans, partenaires dans la vie comme
dans les affaires, s’apprêtent à ouvrir AK Boat,
à Bouraké, d’ici quelques semaines. 

à l’honneur
AK Boat déclinera trois activités
sur le même site : un port à sec
sécurisé doté de 72 places abri-
tées en location pour les bateaux
sur remorque (< 8m) et bénéfi-
ciant de nombreuses commodités,
mais aussi une supérette d’ali-
mentation générale et de
proximité, qui intégrera une cave
à vin et de la vente de plats à
emporter, ainsi qu’une installa-
tion photovoltaïque sur la toiture
du port à sec, permettant de
générer 250 kWc (énergie vendue
au réseau et distribuée dans les
foyers environnants).

Un projet de longue date

Ce projet, Kelvyn y songe depuis
petit. Ayant grandi à Boulouparis
dans une famille implantée ici
depuis des générations, il a rapide-
ment constaté la contrainte que
représente le transport de bateau
pour les plaisanciers du coin. Doté
d’un esprit d’entrepreneur, il a
gardé en tête cette idée de port à
sec, le temps de se former à l’École
de gestion et de commerce, puis de
faire ses armes en tant que chargé
d’affaire entreprises dans une
banque de la place. À ses côtés, sa
compagne, Aurélia, n’en est pas
non plus à son coup d’essai. 

Véritable touche-à-tout, l’ex-Miss
Nouvelle-Calédonie anime des com-
munautés sur les réseaux sociaux,
mais est également gérante d’une
entreprise de terrassement depuis
15 ans ! À la faveur des confine-
ments, le duo a ressorti le projet des
cartons et commencé à travailler sur
le business plan afin de solliciter
des financements. Les travaux ont
ainsi pu démarrer en août 2021
pour une ouverture courant mai
2022…

Bouraké, une évidence  

Pour Kelvyn, « il était évident
pour nous de créer notre entre-
prise dans cette commune que
l’on connaît et en laquelle nous
croyons ». Aurélia complète :
« proche de Nouméa et attrac-
tive, Boulouparis a le potentiel
pour devenir une ville bal-
néaire. » L’étude de marché que le
couple a réalisée donne d’ailleurs
cet emplacement comme porteur :
la baie de Saint-Vincent est une
zone de plaisance qui attire de plus
en plus de monde et le port à sec
viendra compléter l’offre. « C’est
essentiel, pour nous, de prendre
part à l’économie locale »,
concluent les jeunes entrepreneurs.

Un duo
trois activités

Si le succès est au rendez-vous, le couple envisage de
dupliquer son business model dans d’autres communes.
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Située sur la commune de
Boulouparis, route de
Thio, La fermette du
Caillou est spécialisée
dans l’aviculture, plus
particulièrement l’élevage
et la vente de poulets. Les
cogérants, Xavier Mail-
laud et Rodolphe Mar-
teau, ont tout mis en
œuvre pour concrétiser
leur projet et… c’est une
belle réussite ! 

 ZOOM   Z  OMOZ                   

Qui ne connaît pas (encore) La fermette du
Caillou, anciennement La fermette de Nassi-
rah ? Si Xavier Maillaud et Rodolphe Marteau
ont racheté l’affaire avicole en 2020, ce n’est pas
par hasard. Le premier, marié à une Calédo-
nienne, est installé depuis sept ans sur le
territoire. Le second l’a rejoint il y a deux ans.
Car les deux hommes, tous deux originaires du
Loir-et-Cher et issus de familles d’agriculteurs,
se connaissent depuis toujours et ont jeté leur
dévolu sur cette propriété. « Au départ, nous
étions partis pour du maraîchage et de l’éle-
vage avicole, mais avec les pluies liées au
phénomène de La Niña, c’était trop compli-
qué », expliquent-ils. 

Des poulets élevés à l’ancienne 

Ils ont donc décidé de rester dans l’activité avi-
cole pour le moment, mais surtout de la
développer. Pour cela, il a fallu repartir de zéro,
s’armer de courage, investir et réorganiser l’en-
treprise pour pouvoir proposer un produit de
qualité. Résultats : aujourd’hui, le cheptel est
d’environ 1 500 volailles en roulement et 130
poulets sont abattus, mis sous vide et livrés
chaque semaine un peu partout, même jusqu’à
Nouméa. Leur marque de fabrique ? « Bien que
nos poulets ne soient pas labellisés, la chair
reste ferme, car ils sont élevés à l’ancienne,

c’est-à-dire en plein air. Ils pèsent entre 1,6 kg
et 2,3 kg. » Leur clientèle ? Des professionnels,
mais aussi des particuliers à part égale. 
L’énergie déployée, le travail et les efforts
accomplis portent leurs fruits : Xavier Maillaud
et Rodolphe Marteau n’ont aucun regret. « En
plus, étant fils d’agriculteurs proches de la
terre, nous sommes sur une très belle pro-
priété, en pleine nature, entre creek et
montagne. C’est fabuleux ! », concluent-ils.  

La fermette du Caillou 
Une entreprise poussée par 
LES AILES
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La majorité municipale

« La majorité municipale tient à remer-
cier les professionnels de Boulouparis qui
se sont mobilisés, les citoyens bénévoles
ainsi que les agents municipaux et sur-
tout les 10 000 visiteurs pour le succès de
la fête du cerf et de la crevette.
La fête de Boulouparis était très atten-
due. Ce fut une manifestation populaire
très conviviale qui n’a pas déçu. Rendez-
vous l’année prochaine. » 

Brigitte Clarisse, conseillère municipale 
déléguée à la culture.

Liste Ensemble développons Boulouparis

Contribution non communiquée

Liste Fa Muru Berepwari

Contribution non communiquée

Liste Boulouparis pour vous
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La convivialité réunionnaise à Tomo
Cari de crevettes façon Marmites 
Ingrédients 
7 à 8 crevettes par personne
Oignons blancs – Ail – Gingembre – Huile d’olive
Tomates fraîches coupées en dés | 1/2 c.à.c. de curcuma
Un peu de combava râpé | Le plus : deux petits piments

Préparation
Décortiquer les crevettes. 
Conserver les têtes et les faire revenir dans de l’huile.
Rajouter les oignons blancs, l’ail écrasé, le gingembre et le
curcuma. 
Pour ceux qui aiment, rajouter les piments.
Laisser rissoler le tout avant de rajouter les tomates en dés.
Faire cuire les crevettes et rajouter un peu d’eau.
Une fois que tout est cuit, retirer du feu et rajouter le com-
bava râpé.
Servir avec un bol de riz blanc.

Bon appétit ! 

Connaissez-vous Marmites découvertes, cette
table d’hôte située en face du Drift de Tomo ?
Béatrice Turpin vous y attend et vous propose
des spécialités 100 % réunionnaises au feu de
bois. Rencontre…

Cela fait deux ans que Béatrice Turpin s’est lancée dans l’aventure en
créant Marmites découvertes, sa table d’hôte. À 55 ans, cette Réunion-
naise d’origine, installée sur le territoire depuis 2007, avait décidé de
quitter son poste HSE hygiène alimentaire à l’usine du Sud pour sauter
le pas et changer de vie. « Cela faisait longtemps que cela me trottait
dans la tête. J’ai toujours connu la convivialité et l’accueil avec mes
parents, à La Réunion et j’adore recevoir les gens, cuisiner, leur faire
découvrir des spécialités au feu de bois. » 

On ouvre la marmite et on se sert !

Le nom de la table d’hôte est arrivé spontanément et le principe est ori-
ginal. En effet, les clients découvrent les marmites eux mêmes, puis vont
se servir avant de déguster les plats dans le jardin. Béatrice peut recevoir
jusqu’à 50 personnes à la fois, notamment des associations. Pour pré-
parer ses mets, elle se fournit auprès des producteurs de la région. Si
Béatrice est heureuse dans sa nouvelle vie, un bémol et non des moin-
dres. « Avec la crise sanitaire et maintenant toutes ces intempéries,
l’activité est au ralenti. J’attends les beaux jours avec impatience ! »

 DÉCOUVERTE     TEERUVÉCOD                  

MAi
Vendredi 20
• Pour l’Ukraine 

Manifestation pour
l’Ukraine à partir de 17h
en salle d’honneur de la
mairie.

Dimanche 22 
• Motocross 

Au terrain de motocross
du village 
Allan Thomas : 76 08 67

Samedi 28
• Bal spécial fête des

Mères
à partir de 18h sous la
halle du marché de Tomo
Mairie : 35 17 06

Du lundi 30 mai
au lundi 20 juin
• Permis pour l'avenir

(Evaluation d'entrée)
Orga. : Route 66 et
Mairie de Boulouparis 
à l'ancienne cantine du
village 
Mairie : 35 17 06

JUiN

Dimanche 5
• Marché de Tomo

de 7H à 12H à la halle
du marché de Tomo
Contact : marchede-
tomo@gmail.com 

Samedi 11
• Marché AEMB 

de 7H à 12H au parc de
la Oua Ya 
Patrice Mahossem : 
sacemaho@lagoon.nc

Mardi 21
• Fête de la musique 

Organisé par : la mairie
de Boulouparis
à partir de 16H00 au
parking de la BCI 
Mairie : 35 17 06 

JUiLLET
Dimanche 3
• Marché de Tomo

de 7h à 12h à la halle

du marché de Tomo
Contact : 
marchedetomo@gmail.com

Samedi 9
• Marché AEMB 

de 7h à 12h au parc de
la Oua Ya 
Patrice Mahossem : 
sacemaho@lagoon.nc

Mercredi 13
• Retraite aux flambeaux

(avec un lâché de lan-
ternes)

17h30 : départ de la mairie 
19h00 lâcher de lan-
ternes au stade municipal 

Mairie : 35 17 06

• Marché francais 

de 15h à 20h au square
de la mairie
Mairie : 35 17 06

Jeudi 14 
• Fête nationale 

à 11h30 au monument
aux morts 
Mairie : 35 17 06 

Samedi 30 
• Concert 

Les Dilettantes 
à 18h au centre culturel  
Mairie : 35 17 06 

Agenda
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AGENDA
                      

Tout public
Concours de dessin
Du 4 au 9 juillet
« Dessine ou décore une casquette ou tout
autre couvre-chef ! »
Concours d’aphorismes écrivez « une phrase
qui fait du bien ». Envoyez vos propositions
à la Bibou avant le 15 juin.

Scolaires
De mars à novembre : 
Ateliers de lecture à voix haute et d’illus-
tration les lundis, mardis et mercredis matin

Évènement à venir 
Festival de poésies 
Semaine de la BD
Remise du prix littéraire Àrembo 
Expo : Le voyage des ignames

Le Petit Ciné
Du 6 au 17 juin : 
Projection jeunesse sur demande tous
les après-midis

43 12 18 pour plus d’infos

Projection du court-
métrage Loubrou : nous
vous invitons à rester
connectés sur la page
Facebook Le Petit Ciné
de Boulouparis (Projec-
tions-connectées sur la
page facebook)

PROGRAMME 

Bi Bou
SPÉCIAL JEUNESSE

Bi Bou

Infos
Cotisation annuelle (de janv. à déc.)
Tarif normal : 2 400 F 
Tarif aide médicale (sur présentation de la
carte) : 500 F
Gratuite pour les élèves de la commune et
leurs enseignants

Horaires
Du lundi au jeudi de 8h30 à 15h (en continu) 
Photocopie : 50 F la feuille
Wifi : 100 F toute la journée
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LES ABONNEMENTS trimestriels 

Société d’études historiques de la Nouvelle-Calédonie
Mon journal animal
Topo (l’actu dessinée pour les moins de 20 ans et plus)
La Revue dessinée (…)
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Décès

BRIZARD André, Jean-Pierre, Lucien le 1er

janvier.
ORTHOSIE Roger, Marcel, Paul, le 11 février.
HORMAN René, Maurice le 25 février.
DELEUZE Gisèle, Aimée le 23 mars.
TUKANA Malekalita, le 5 avril.
BOISNE Julien, David, Renaud le 11 avril.
KAYS Séraphin le 12 avril.

Mariages

Loïc, Jean-François, Mickaël, Tein BOUACOU
et Jennifer, Mélodie, Christelle, Vanessa
BASTIDE le 2 février.
Florian, Arsene, Pierre, Poindet IKIARA et
Illona PAOURO le 19 février.
Jean-Claude, Léon, Louis MOULIN et Thi
Minh Chanh TRINH le 25 février.
Frédéric, Gérard, Jean, Joseph DESMOULINS
et Karine, Sarah, Rose LACROIX le 15 avril.

Naissances

WEISS Kolyn, Henri, Charley, Allen le 3
février.
FINAU Kayl, Filisiano, Tagimaitoga, Xotrëtrë,
Filimailagi le 11 février.
TINILOA Meryem, Hetevise, Faulea le 18
mars.
DUVAL Darren, Fabien, Rayan le 27 mars.
DOMERGUE Leïla, Paulette, Louise, Annie-
Claude le 14 avril

ÉtAt
CIVIL

INFOS
PRATIQUES
Permanences à la mairie

ORGANISMES DATES HORAIRES CONTACTS

Chambre de métiers Sur RDV Caroline Mussard
et de l’artisanat 46 52 86 | 74 77 53

Boulouparis - sur RDV Rosemonde Verdier
Solidarité - boulouparisolidarité

- @gmail.com

SIC 2e mercredi 13h00 à 14h00 28 23 16
de chaque mois

LC Conseil (Juriste) Tous les mardis De 13h à 16h lb.cochard
@gmail.com

70 77 11

AVOCAT 
Maître Mazzoli Tous les vendredis De 8h à 12h   assistantmaitremaoli

sur RDV @yahoo.com
omazzoli
@avocat-mazzoli.com
mbressler.avocat
@outlook.fr
45 43 66

Permanences annexe de la province Sud

Direction de la culture 4e mercredi de 8h30 à 11h30 Marie-José BELON
chaque mois 78 18 14

marie-jose.belon@
province-sud.nc

Aide médicale Mardi 8h à 14h 20 37 28
Vendredi 8h à 11h30 20 37 27

Cafat Lundi 13h à 16h30 35 20 73
Mercredi 7h30 à 16h30
Vendredi 7h30 à 13h00

Adie (Asso. pour Dominique Deboffle
le droit à l’initiative 05 05 55 (N° vert)
économique) 79 46 52

Service Emploi Mardi 8h30 à 11 h Lolita Wamowe
sans RDV
12h15 à 15h
sur RDV 20 37 27

Assistante sociale Jeudi 8h à 11h 20 37 28
Sce du développement Élodie Faye
économique 20 37 25

Pass pour la Réussite Lundi au vendredi 9h30 à 15h 46 29 56

Médiatrices Lundi, mercredi 7h30 à 16h Theresa 97 75 59 &
et jeudi. 20 37 27 et Havana
Mardi et vendredi 83 58 32 & 20 37 26  
sur le terrain

Directeur de publication : Pascal Vittori.
Rédaction : Jérémy Coste, Marie-Jeanne Stevaux,
Séverine Aguilar.
Maquette : Demain
Impression : IRN
Nombre d’exemplaires : 2 000.
Photos : B. B. Lion, Thierry Labille, Christian Sfalli,
mairie de Boulouparis, Eric Dell'Erba
Contact : 35 17 06  | accueil@boulouparis.nc
www.boulouparis.nc



CONTACTS
ACTIVITÉS
DIVERSES

• Taxi Boulouparis :
74 05 03

• Taxi boat pour l’îlot
Ténia : Bouts d’Brousse
76 42 38

• Surf, taxi boat, 
pique-nique :
Jackaroo (Marc) : 
98 21 60 ou 77 51 48

• Chorale : 
(Brigitte) 83 68 57

• Danses modern jazz :
(Murielle) 76 88 91

• Football :
- Association Sportive

Boulouparis ASCB
77 12 62 (Franck)

- Union Sportive Kouer-
goa USK  
92 40 69 (Nelson)

- Racing Club
Ouitchambo RCO 
70 22 16 (Richard)

• Taekwondo :
(Ghislaine) 76 26 09

• Tennis : 
(Stéphane) 75 20 19

• Golf : (Gianni) 72 27 50
• Yoga : (Blaise) 91 55 40
• Aïkido, sarbacane, Zen-

tangle : 87 39 93 (Yannick) 
• Courses hippiques :

78 40 98
• Hippodrome : 28 70 93
• Taï-Chi : 81 61 31
• Équitation : 

(Odon) 77 88 19
• Va’a : (Yann) 89 23 78
• VTT : 77 88 81
• Escape game: 96 56 17
• Atelier écriture : 82 17 73
• Centre aéré : 98 90 44
• Cours et ateliers de

peinture : 
(Tehani) 98 64 29

• Origami : 
(Satomi) 87 39 93

• Camps de vacances :
Ranch de l’ilôt Puen :
46 96 74

Doucampo : 46 92 52 /
82 15 76
Fase : 76 83 02

• Ferme de chasse : 
35 17 37

• Club Photo (Christian)
78 69 34 

ENSEIGNEMENT 

• École primaire 
D.Mathieu : 35 17 19

• École maternelle 
du village : 35 19 09

• École maternelle de
Nassirah : 35 17 52

SANTÉ

• Médecin : 
METGE : 35 15 35

• Infirmier(e)s : 
LEDROIT : 78 00 45
LE GALLOIS : 75 71 56
DERUDDER : 82 30 55
PAUWELS : 98 77 64
PALLAS (Tomo) : 74 22 41

• Auxiliaire de vie
sociale/Aide médico-
psychologique :
service d'aide à domicile
HBJ : 96 62 96

• Kinésithérapeute
BARDE et TORRO : 
41 15 90

• Kinésithérapeute/
Ostéopathe :
SALOMON : 27 61 76 /
86 08 94

• Kinésithérapeute 
PLAS : 91 40 20 / 42 46 12

• Osthéopathe : 82 57 11
• Orthophoniste : 50 27 61
• Échographe : 44 09 44
• Sage-femme : 74 29 39
• Dentiste : 35 17 22
• Pharmacie : 43 46 86
• Ambulances :
- SOS Boulouparis : 

90 54 98
- Les Ambulances Tomo-

Boulouparis : 
41 12 40 / 76 29 96

• Vétérinaire : 44 28 66

URGENCES

• SAMU : 15
• Secours en mer : 16
• Questions relatives au
COVID en cas de 
symptômes : 05 02 02

• Pompiers : 18
• Gendarmerie : 17
• Centre de Premiers 

Secours : 46 00 36

SERVICES
PUBLICS

• BCI : 25 64 85
• OPT : 35 17 00
• CDE : 44 53 06
• DDR : 46 25 00
• Office Public Coutumier:
79 42 37

• Académie des langues
kanaks : 43 95 94

• Aire coutumière :
35 42 38

• Déchèterie : 05 00 55
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SERVICES MAIRIE

Service Technique (ST)
servicetechnique@boulouparis.nc
Service de Sureté Publique (SSP)
gardeschampêtres@boulouparis.nc

Accueil et Secrétariat (SAS)
accueil@boulouparis.nc
Secrétariat du Maire 
secretariatdumaire@boulouparis.nc
Chargées de missions en communication et
développement économique et touristique
servicecommunication@boulouparis.nc 

Service de Proximite (SP)
serviceproximite@boulouparis.nc 
Service Administratif et Financier (SAF)
factures@boulouparis.nc
Régie des Recettes 
regie@boulouparis.nc 

Merci de poser vos déchets verts en bordure de la voie publique 
10 jours avant la collecte.
En dehors de ces dates, nous vous rappelons, que le dépôt de déchets verts sur l’espace public est interdit. 

07/06/2022 01/08/2022 03/11/2022 05/12/2022

Concernant les autres secteurs de la commune, vous pouvez déposer vos déchets verts directement à la
déchèterie du village ouverte :

Du lundi au vendredi 
de 8H00 à 11H00 et 13H00 à 17H00
Samedi 
de 8H00 à 11H00 et 13H00 à 16H00
Dimanche 
de 8H00 à 11H00

à TOMO
Calendrier de ramassage des déchets verts 
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Le pont sur la Ouenghi,

UNIQUE OUVRAGE EIFFEL 
EN OCÉANIE

Le pont sur la Ouenghi,
construit en 1891 est le seul
ouvrage de Gustave Eiffel
authentifié en Océanie.

 DÉCOUVERTE     TEERUVÉCOD                  

Avec l’appui d’éléments historiques et la visite d’un
membre de l’association des descendants de Gustave
Eiffel - qui authentifie ses ouvrages - il a été attesté que
le pont était bien sorti de l’atelier Eiffel, ce qui en fait
son seul édifice officiellement reconnu en Océanie ! 

Devant un tel patrimoine historique et architectural, la
municipalité a décidé de valoriser ce trésor. En accord
avec le gouvernement, qui est l’actuel propriétaire des
lieux, et le GDPL , la commune souhaite aménager l’es-
pace afin que la population puisse se réapproprier le
site. Pour cela, elle envisage de mettre en place un accès
sécurisé à la rivière (le troisième de la commune) pour
la baignade, mais aussi des sentiers de promenade, des
stands ambulants… 

Le pont Eiffel s’inscrira également dans l’itinéraire de
la future route touristique, qui reliera les sites clés du
territoire. « Et pour le centenaire, de la mort de Gustave
Eiffel, en 2023, alors que plusieurs de ses ouvrages,

comme la tour Eiffel,
seront illuminés, le pont
de Ouenghi sera égale-
ment mis en lumière », a
proposé le maire, Pascal
Vittori. Un bel hommage
à cet illustre homme, qui
a laissé une trace de son
génie jusqu’à la Ouenghi. 

Qui était Gustave Eiffel ?

Il a apposé sa griffe sur deux monuments emblé-
matiques, mondialement connus : la tour Eiffel à
Paris, bien évidemment, mais également la statue
de la Liberté, à New York. 

Cet ingénieur, né en 1832 à Dijon, crée ses premiers
ouvrages en acier, à la suite de son embauche par
Charles Nepveu, entrepreneur en construction métal-
lique. C’est ainsi qu’à 26 ans, il dirige la construction, à
Bordeaux, de son premier pont ferroviaire. Déjà, sur
cette première mission, il se plaît à innover, ce qui fera
sa renommée. Il monte ses projets avec rigueur, déve-
loppant de nouvelles techniques pour une
construction plus rapide et économique. Devenu chef
d’entreprise, il essaime ses constructions : France, Bel-
gique, Suisse, Chili, Bolivie, Pérou, Hongrie, Catalogne,
Portugal, Algérie, Turquie, Égypte, Viêtnam (et Boulou-
paris !)… Il intervient sur l’ossature de la statue de la
Liberté en 1881, puis en 1887, il construit la tour Eiffel,
pour l’exposition universelle de Paris de 1889. Malgré
les détracteurs du chantier, c’est un franc succès, avec
plus de deux millions de visiteurs durant les quelques
mois que dure l’exposition ! Elle ne sera d’ailleurs
jamais démontée et deviendra le symbole de la ville. Il
s’éloigne de la construction à la fin du XIXe siècle et se
consacre à la recherche, en montant un laboratoire en
aérodynamique. Il meurt en 1923 à Paris, à 91 ans.

Il surplombe la Ouenghi, tout de métal
construit, sa marque de fabrique : le
vieux pont, installé là à la fin du 19e
siècle, est une construction reconnue
de Gustave Eiffel. La commune souhaite
faire un clin d’œil à ce précieux
héritage tout en donnant vie à l’endroit
avec la création d’un espace de détente
et de loisirs.


